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Le Conseil départemental
de Ndougou a décidé de
ramener certaines struc-
tures comme les pompes
hydrauliques dans les vil-
lages. Premier bénéficiaire,
Mosso Mala, village situé à
une quinzaine de kilomè-
tres de Gamba, qui se vide
de sa population.

IMPOSSIBLE d’imaginerune communauté sanscours d’eau potable ou,mieux, sans hydrauliquevillageoise. C’est suivantcertainement cette lo‐gique et ayant constatéque Mosso Mala se vidaitde sa population que leConseil départemental deNdougou a décidé d’agir.
« Ce qui est prévu ici, c’est
un forage d’hydraulique
villageoise pour la popula-
tion. C’est la politique du
chef de l’Etat et celle du
Conseil départemental qui
est mise en exergue. Même
s’il n’y a pas grand monde
ici, vous verrez qu’en re-
mettant de l’eau, la popu-
lation reviendra
d’elle-même, car l’eau,
c’est la vie », a dit le prési‐dent du Conseil départe‐mental de Ndougou,Antoine Makanga Ma‐kaya. Pour lui et l’ensemble duconseil, il n’est pas conce‐vable que les villages semeurent par manqued’infrastructures de base.C’est pourquoi, son insti‐tution a mis en place unprojet pour doter les six

villages dépourvus depompes hydrauliques.Partant du fait que « tout
ce qui est consommé en
zone urbaine est produit
en zone rurale », il im‐porte de tout mettre enœuvre pour freinerl’exode rural, à traversces projets communau‐taires. Au nom des béné"iciaires,le chef de village deMosso Mala, Anne Bou‐kosso, a estimé qu'«on ne
peut pas vivre sans eau. Si
l’hydraulique se met en
mouvement dans ce vil-
lage, même les enfants
pourront revenir vivre ou
même y venir passer leurs
vacances, car leurs soucis
seront allégés. »Les travaux de forage, es‐timés à près de28.349.000 f, "inancés surfonds propres du Conseildépartemental de Ndou‐gou, ont été con"iés à lasociété SGD BTP. Le chefde chantier, Romaric Le‐lenga, et les siens auronthuit (8) mois pour livrerl’ouvrage. Ensuite, destests de potabilité decette eau seront effectuésdans les laboratoires de laSociété d’énergie et d’eaudu Gabon (SEEG), pourdonner un quitus avant saconsommation.Signalons que la cérémo‐nie de lancement des tra‐vaux a eu lieu en présencedu préfet de Ndougou,Adrien Moukabi. Avant cegeste symbolique, la délé‐gation s’est recueillie surla tombe de l'ancien chefde terre, feu Fidèle Bou‐kosso.

L’hydraulique villageoise pour freiner l’exode rural
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Le chef de chantier, Romaric Lelenga, expliquant
les caractéristiques du chantier.
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Le chef du village Mosso Mala, Anne Boukosso 
exprimant sa satisfaction.
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L'instantané de la coupure du ruban symbolique par les autorités.
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UNE rencontre pédago‐gique sur le thème "La pro-
blématique des besoins
pour l’année académique
2015-2016" s’est tenue,dernièrement, au Centrede perfectionnement péda‐gogique Vincent de PaulNyonda de Mouila, sous ladirection de M. Mavourou‐lou Mavouroulou. En pré‐sence du directeur

d’Académie provinciale ad‐joint de la Ngounié (Dapa),Jérôme Nguimbi. Partici‐paient à ces assises, leschefs de circonscriptions etsecteurs scolaires ; de basepédagogiques ; des inspec‐teurs superviseurs ; desconseillers pédagogiquesainsi que les professeursadjoints d’École normale etd'enseignement primairedes provinces de la Ngou‐nié et de la Nyanga.Ouvrant les travaux, le di‐recteur du CPP a fait unsuccinct rappel des anima‐

tions pédagogiques tenuesde 2010 à 2015, portantnotamment sur la gestiondes con"lits en milieu sco‐laire et le leadership péda‐gogique ;l’enseignement‐apprentis‐sage de la lecture en 1èreet en 2e années et le ren‐forcement des capacitésdans la gestion d’uneannée scolaire par le direc‐teur d’école. Il a sollicitédes participants l’amélio‐ration des pratiques et desrésultats scolaires, la mu‐tualisation de toutes les

énergies en vue d’élaborerun projet d’encadrementdes bassins pédagogiquesde la Ngounié et de laNyanga.Aussi, tout en remercientle directeur du CPP pourcette initiative, JérômeNguimbi a indiqué que lestechniciens de l’éducationdoivent se retrouver pério‐diquement, en vue d’amé‐liorer la pratiqueprofessionnelle des enca‐dreurs et assimilés. Abordant la thématique,les encadreurs pédago‐

giques se sont rendus àl’évidence du faible rende‐ment des enseignants engénéral et des moniteursauxiliaires en particulier.Avec pour conséquence,selon M. Nguimbi, le niveautrès peu relevé de cesélèves, et son facteur origi‐nel d’une formation pro‐fessionnelle incomplète. Ace sujet, les encadreurs onttous été unanimes pour bé‐né"icier des formationsacadémiques et pédago‐giques. Des modules de formation

ont d’ailleurs été élaborés.Pour les modules acadé‐miques, par exemple, il yavait le programme de 5eannée sur les savoirs fon‐damentaux ; tandis que lesmodules pédagogiques ontporté sur la pédagogie, lapsychologie, la didactiquedes disciplines du pré‐pri‐maire et primaire, l’éthiqueet la déontologie, répartisdans tout le bassin pédago‐gique. Un chronogrammedes activités a été élaboré,avec des dates‐butoirs.

Améliorer la pratique professionnelle des encadreurs

Ngounié/Département de la la Douya-Onoye/Mouila/Éducation/Centre 
de perfectionnement pédagogique

Félicien NDONGO
Mouila/Gabon

Les inspecteurs, conseillers pédagogiques 
et professeurs adjoints d'école.
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M. Mavouroulou Mavouroulou, directeur du Cpp, 
et Jérôme Nguimbi (DAPA) à droite.
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Une vue partielle des participants.
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